
cervelles a i envers
H semble que toutes -les cervelles se mel-

terut à l'envers à l'instar de cette .maison que
l'on voyait ù l'Exposition de Paris de 1900
ot où Jes honnîmes paaTaiiSaSai-einit marcher SUT

leurs tôles.
Tout le monde convient q-u'ill ianponte de

fortifier et le Pouvoir exécutif et Oe Pou-
voir législatif si noms voulons sauver nos
institutions démocratiques.

Nous savons, oenles, qu 'en disant cela
nous noms répétons. Qu'importe I

Coup martelé -n 'entire que plus avant I
Les deux Pouvoirs, se tiennent encore

droits comme des iifs, mais ils ne sauraient
se prévaloir de colite -attitude comme d'iune
ventu : ils la doivent a la guerre, c'est-a-
dire à une semi-dictaiture.

C'est ,là urne ambre vérité.
Laissez-les à eux-mêmes, ils retombent

dans le plus affreux des gribouillismes.
En haut, laiu lieu de tailler dans le via ,

on ne serait pas loin de composer avec le
socialisme et de lui faire mne place officiel-
le dans les conseils de la nation.

Que fa it le PariTement ?
Manifestement , il ne songe qu'aux élec-

tions d'octobre prochain.
Il n 'y a plus que cela.
Dans les niasses populaires, on discute à

l'infini.
D'aucuns prétendent qu 'il est urgent de

préparer l'après-guerre et de préparer un
projet de grandes réformes de fond qui
n 'emlirasseroicu.lt pas seulement l'économie
sociale, mais encore la politique.

D'auilros, prudents comme le serpent de
la fatale, estiment que le moment de virer
de botrd n 'est pas venu , et , alors que la
guerre qui sévit à nos frontières n'est pas
terminée, les Pouvoirs publics ne doivent
pas .se donner Oa m ission de préparer de
grandes -réformes, susceptibles de 'mettre nos
institut ions démocratiques aux prises, leur
rôle umiqme , pomr le moment, étant de dé-
fendre le pa/lriimoine -acquis.

Ce sont la des subtilités. I tan* mo,ns de kat'ure- ..,.," ., „ , , ,- , , . rasse encore — et tant mieux — s il s agit
Le plus BUT nvoyen de détendre des MIS- .. i , j  t -i1 J a une certaine prose incolore et de -romans-feuil-

titutions, ce «orait encore de les améliorer. ]otons à i'eau ,sU|crée i j^ j e mo-ms  ̂]e mieUX .
La démocratie est populaire en Suisse et Mais «'il faut se priver en partie de ce qui

elile n 'a plus à craindre aucune opi>osition , est bien pensé et bien dit ?
de base de la part des partis nationaux. De
Droite jusqu'aux confins de l'Extrêmc-Gau-
ehe on (forme un faisceau autour d'elle.

Nous n 'avons donc pas lieu d'être in-
quiets , comme P.vginKilion, et en proie quo-
tid .ienmennrnt au délire de l'a persécution.

On pa rle beaucoup dc deux sortes de dan-
gers : un qui sera it on ne peut plus réaic-
t Sonna ire et d'outre qui prendrait ses mots
d'ordre au K remlin de Moscou .

Nous no croyons pas au premier. Les To-
bler et Cie peuvent avoir des banmerets. Ils
n 'ont pas de troupes.

C'est l'armée d'une revue de café-con-
cert.

En revanche, nous sommes tout yeux et
tout oreilles sur le danger communiste qui
en arrive même à paralyser le parti .socia-
liste qui l'avait d'abord répud ié et qui vou-
drait aujourd'hui lui ouvrir ses bras.

C'est contre lui que l'Autorité executive
comme l'autorité législative devrait montrer
une nmin de fer sans gant de velours.

Mais non, 3e renouvclilemont du Parle-
ment est là. tôt suivi de i'éleeltion au se-
cond degré des membres du Conseil fédéral ,
et, alors, on balbutie de vagues déclarations
"lui n'ont ni queue ni tête.

Ce sont les im(pondérables de Li démago-

j

gie qui nous valent ces hésitations et ces
déliquescences de conscience.

L'intervention de M. Dalilberg au Conseil
national en faveur de M. Nicole et du com-
munisme, intervention qui fut désavouée
par M. Criimtm lui-même n'empêchera pas
les Radicaux exlbrémistes de continuer de
marcher avec lui pour la cueillette des si-
gnatures en- faveur de i'.application de la
Représentation Proportionnelle au Conseil
d'Etat.

Nous vous l'avons dit , il n'y a plus que
cela : les élections.

Nous partons d'un tout autre point de
vue.

Le -système parlementaire organisé il y
a un siècle pour une .société politique où
les notables jouaient un rôle prépondérant
n'est plais adapté à une société démocrati-
que où tous les citoyens veulent prendre part
à la direction de la chose pxïblique.

Pour y airriver plus sûrement, on inscrit ù
tour de bras sur les programmes des partis
des irovendiioaitiions alimentaires qui finis-
sent par -tuer la conscience du peuple.

On trouve toujours un plus avancé qua
soi.

Noms .souhaiterions, nous, que les nouvelles
élections nous donnassent de fortes indivi-
dualités, prêtes à assumer en connaissaince
de danse, les lourdes 'responsabilités de l'Au-
torité.

Ch. Saint-Maurice.

Mon Billet

moins ne papier...
Les journaux ont annoncé que Je papier était

maintenant contingenté et qu 'il faudrait en di-
minuer d'un cinqu ième la consommation.

Cela revient à dire -q.ue les rédacteurs devront
écourter leurs articles dans la proportion de
vingt pour cent et -que les lecteurs auront d'au-

Je crois qu 'il n'y a pas à se fa ire grand sou-
ci à ce propos, parce que Je bon écrivain saura
auss i bien dire en quarante lignes ce qu'il pou-
vait émettre en cinquante.

Concision et clarté sont Jes qualités maîtres-
ses de ceux -qui savent bien -tenir une pJutne.
Les longs développements cachen t parfois autant
d'obscurit é que d'indigence de la pensée.

Je ne voudrais faire nulle peine à personne en
disant que les journaux et revues n'auront qu 'à
gagner du fait du contingentement du papier.

Adieu ces interminables comptes rendus pour
une assemblée de douze personnes ou pour l'i-
nauguration d'un drapeau. Finies surtout ces lon-
gues .tartines de petite politique locale, corsées
de malices et de sous-entendus ! Bien révolues
ces correspondances qui voudraient faire d'un
journal le dépotoir de mesquines rancunes per-
sonnelles !

On a écrit que Jes restrictions alimentaires
avaient pour effet d'améliorer la santé publi-
oue et de rendre aux ventripotents la ligne per-
due dans les excès de table...

Quelle bénédiction morale le contingentement
du papier ne va-t-il pas nous apporter !

On n 'imprimera plus de bêtises ni d'insani-
tés. Toute Ja place disponible -sur quatre ou
cinq colonnes sera réservée au bon sens , à la
logique, à la charité fraternelle. C'est presqu e

(La fuite en deuxième page).

. " -SSStSTÏ L» MUTUELLE VAUDOISE
• TH. LONG, agent gênerai, BFX

Les ousems de S. E. Mgr Mer
L estime' dans laquelle était tenu S. E. Mgr rice, conduit par son président M. Amacker, ct

Banquier, la part religieuse et laïque que toute Ja
Suisse prend au grand deuil de J*Abbaye de St-
Maurice, se -sont manifestées vendredi matin aux
obsèques imposantes faites au vénéré défunt. Ce
fuit vraiment l'hommage de tout un peuple re-
connaissant et attristé. L'Eglise le pleurait, „ re-
présemliée par S. E. Mgr Bernardini, nonce apos-
tolique à Berne, par de nombreux prélats et la
cohorte des Ordres masculins et féminins , l'Ar-
mée, pair Je Général Guisan, le col.-brigadier
Sûhwarz, des officiers supérieurs, un détache-
ment de soldaits, les Autorités civiles, par M. le
conseil ler fédéral Etter, le Bureau du Grand
Conseil valaisan, le Conseil d'Etat , la magis-
trature judiciaire, de fortes délégations, Ja Muni-
cipalité et la Bourgeoisie d'Agaune, la jeun esse
et le peuple enfin, par ies enfan ts des écoles,
les étudiants du Collège, les Pensionnats et la
foule des aimis éplonés venus se joindre , du de-
hors, aux habitants de la ville, aux sociétés aux
étendards vêtus de crêpe...

Le .spectacle était profondément émouvant de
ce cortège funèbre étirant sa longue .théorie dans
la Gd'iRue de la localité pour «aboutir à l'église
abbatiale toute tendue de noir et bien trop pe-
tite pou r contenir tant de monde. Mais il fut
remédié à cette insuffisance par une Messe de
Requiem .célébrée en l'église St-Sigismond où ne
s'élevèrent pas moins ferventes d'innombrables
prières pour le repos de l'âme de Mgr Banquier.
Sa modestie eût été surprise d'une affluenice si
dense «t distinguée, mais quel témoignage,, aussi
réconfortan t que douloureux, que celui-là ! L'hu-
maine détresse de la Communauté y aura trouvé
un baume.

Saint-Maurice, le Valais et la Suisse, ont fait
à S. E. Mgr Buuquier les fu nérailles dues à ses
vertus, à ses mérites, à son inépuisable charité ,
à sa grande simplicité.

Les Janmes répandues avec les oraisons au
seuil de son tombeau furen t éloquentes devant
les hommes et le seront devant Dieu.

Voici maintenant une vue plus étendue SUT
l' unanime, ultime et pieux devoir rendu à l'évê-
que en allé de cette terre vers Je Ciel :

Le cortège funèbre, particulièrement imposant,
ipancourut -les principales artères de notre petite
cité avant de revenir à l'Abbaye. Les établisse-
ments publics avaient fermés Jeurs portes, les
stores des magasins éta ient abaissés. La foule
respectueuse stationnait sur les trot toirs, silen-
cieuse et -recueillie.

SUT le parcours du cortège, délicate et pieuse
a ttention, Jes hospitalisés français en séjour à
Leysin recueillis dans une affectueuse et pieuse
reconna i ssance.

Voici Ja Croix de procession suivie des scouts,
des enfants des écoles, du Pensionnat du
Sacré-Cœur, de celui de Vérolliez. Puis les Ré-
vérendes Sœurs, les Elèves des RR Pères Blancs,
des RR. Pères Capucins, les élèves du Collège,
les Etudiants suisses de ]'« Agaunia » précé-
dant la fanfare du Collège jouant des marches
funèbres. Enfin une compagnie de soldats, puis
la Croix du Chapitre abbatial. Jes RR. Pères
Blancs, RR. Pères Capucins, MM. les membres
du Clergé, MM. les Chanoines, M. le Nonce
apostolique, Mgr Bernardini , Mgr Besson , évê-
que de Lausanne, Fribourg et Genève, Mgr
Biéler, évêque de Sion, .Mgr Joye, Mgr Adam,
Prévôt du Grand-Saint-Bernard, ainsi que M.
le Rd Chanoine Besson, prieur de l'Hospice et
la délégation de Ja Congrégation du Grand-
Saint-Bernard ; du Chapitre de Sion , Mgr
Imesch, MM. les Rds Chanoines Beck et Du-
bosson. Derrière la dépouille .mortelle de l'Evê-
que défunt , un peloton de gendarmes, M. Etter ,
conseiller fédéral , ayant à sa gauche M. le Gé-
néral Guisan , puis un peloton de gendarmes, les
huissier s cantonaux , le Conseil d'Etat in copo-
re avec le Chancelier du Gouvernement, le Tri-
bunal cantonal in corpore avec le Greffier de la
Cour, M. Charles'Hacgler, préfet du district.

Voici les autorités législatives, M. Bourdin,
président du Grand Conseil, avec les membres
du Bureau , le Conseil communal de aSaint-Mau-

le Conseil bourgeois!al in corpore.
Parmi les consuls étrangers, nous avons noté

M. Paccaud, consul de Fiance à Lausanne, ac-
compagné de deux secrétaires du Consulat , et
M. Amibrosi consul d'Italie à Sion.

Voici le -coips des officiers, conduit par M.
le colonel-brigadier Schwarz. Enf in les déléga-
tions de toutes les sociétés locales et les fidèles.

L'Office rel igieux a été célébré à la Basi-
lique de l'Abbaye par Mgr Bernardini , nonce
apostolique. A l'Evangile, M. le Chanoine Ab-
bet, vice-doyen de l'Abbaye et curé d'Evionnaz,
de l'entrée du Chceur, a remercié la pieuse as-
sistance de sa présence aux funérailles, et d'une
voix émue, a annoncé la volonté formelle du
grand défunt , qu 'aucune oraison funèbre ne soit
prononcée à ses obsèques, rendant un nouvel
hommage à la grande humilité de celu i qui fu t
Mgr Buiiquier.

L'absoute a été donnée par cinq évêques, se-
lon Je rituel : Nosseigneurs Biéler, évêque de
Sion, Besson , évêque de Lausanne, Genève et
Eribourg, Mgr von Streng. évêque de Bâle et
Lugano, Mgr Sieffert et son Excellence Mgr
Bern ardini , nonce apostolique à Berne.

.La cérémonie funèbre est achevée. La foule
s'écoule triste et endeuillée, non sans- jeter un
dernier coup d'œil sur le tombeau entr 'ouvert
où dormira, de son dernier sommeil et en atten-
dant l'heure de la résurrection, Je doux et pieu x
évêque tant .regretté mais auquel Dieu aura dé-
jà ouvert les 'portes du Ciel.

Outre les personnalités déjà citées plus haut ,
nous avons noté :

S. R. Mgr Staub, Abbé d'Einsiedeln , S. R.
Mgr Hunkeler, Abbé d'Engelberg, S. R. Mgr
Savoy, Prévôt de Saint-Nicolas Fribourg, Mgr
Masciorini, Vicaire général de Lugano, repré-
sentant S. E. Mgr Jelmini , Rme Evêque de
Lugano, Chanoine Weder, Curé de la Cathé-
dral e de Saimt-Gall , repr. S. E. Mgr Meile,
Rme Evêque de Saint-Gall , Mgr Tamo, repré-
sentant S. E. Mgr Caiminada, Rme Evêque de
Coire, Mgr Kissling, Directeur de l'Oeuvre Ca-
illas, irepr. de S. R. Mgr Herzog, Prévôt de Ja
Collégiale de Lucerne, Mgr Sensi , Auditeur de
la Nonciature à Berne , Mgr Rast, secrétaire de
la Nonciature à Berne, Mgr Folletête, Rime Vi-
caire général du Jura , Mgr Petit , Rme Vicaire
général de Genève, T. R. P. Schaff, Vicaire
général de l'Ordre des Dominicains, Mgr Bos-
sens , Directeur national des Oeuvres missionnai-
ii es, Mgr Imescih, Grand Chantre de la Cathédra-
le de Sion, Mgr Humair, professeur au Grand
Séminaire de Soleure, MM. les Chanoines de Ja
Cathédrale de Sion : Brunner , Pont , Rey, curé
d'Ardon , MM. les Chanoines de la Cathédrale
de Fribourg : Charrière, directeu r de «La Liber-
té », Pahud, curé de Montreu x, Pittet , recteur
du Collège St-Michcl, Mauvais , curé de Lau-
sanne, T. R. P. van den Oudenrijn. Recteur de
l'Université de Fribourg, M. le Dr Weber, vice-
recteur de l'Université de Fribourg, T. R. P.
Gaspard Grema.ud, ancien Provincial des Capu-
cins suisses, MM- les Chanoines du Grand-St-
Bernard : Besson, prieur, Dallèves, Cornnut , Da-
ven , Délèze, Matt , M. le Chanoine Membrez,
Curé-Doyen de Porrentruy, M. l'abbé Ed. de
Preux , Supérieur du Séminaire de Sion , M. l'ab-
bé Evéquoz, Recteur du Collège de Sion , M.
l'abbé Dr Schnyder, Recteur du Collège de Bri-
gue, MM. les Doyens, un très grand nombre
d'ecclésiastiques des diocèses de Sion , Lausan-
ne, Genève et Fribourg, Bâle, et des représen-
tants des Ordres religieux.

MM. les conseillers d Etat Fama, Pitteloud,
Anthamatten , M. Edmond Gay, 1 er vice-prési-
dent du Grand Conseil, M. Guntern , 2c vice-
président du Grand Conseil , M. Roten. Chance-
lier d'Etat , M. Bielander , secréta ire du Grand
Conseil , de nombreux députés, préfets , prési-
dent s de communes, M. le conseiller d'Etat Ac-
kenmann. Fribourg, M. Oscar dc Chastonay, Di-
recteur de la Banque Cantonale valaisanne , les
délégués de la paroisse de Leysin et des paroisses



dépendant de la juridiction abbatiale , M. de Ja
Harpe, pasteur , à Bex , et M. Chappuis, pasteur
à Lavey, etc., etc.

Parm i les officiers supérieurs , nous avons en-
core relevé la présence de MM. les colonels
Klunge , Lonfat , Car-rapt, Mamin , Hausamann ,
major Mayer, un groupe important d'officiers et
¦un fort détachement de soldats.

Le service d'ordre , dont M. ile Plt. Raymond
Gross avait pris la responsabilité , a été parfa it
sur tous Jes rapports.

Il en a été de mêm e à l ' intérieur de Ja Basili-
que où les cérémonies se sont déroulées avec cet-
te pompe recueillie qu'affectionnait l'évêque dé-
funt.

* * » . *
Au dîner de l'Abbay e sur lequel n'a cessé de

planer le chagrin poignant des convives,
^ 

deux
discours seulement : un de M. Troillet , président
du Conseil d'Etat valaisan , que l'on trouvera ci-
dessous , l'autre de M. le Chanoine Michelet ,
prieur et vicaire capitulaire du Monast ère , que
nous publierons demain.

Voici le discours de M. Troille t qui a été
particulièrement goûté dans son fond et dans sa
•forme et qui a été d'un tact parfait :

! -Monsieur le Conseiller fédéral ,
" Monsieur le Géiu-mil ,

ExicéHence. Monseigneur le Nonce,
Messieurs .les Evêques et Prélats-,
Monsieur ll-p Prieur, Vicaire ciipilii.lîii .rp.

' Messieurs îles - CliaiDoi.ncs ,
Messieurs les Représentants <lu Coups <M-

'. X ploimatique ,
' " Messieurs les R r.pr-e5e-nla.il Ls des Aut orités ci-

viles , m'ul ila ires et re.r..gic.us(-.V
Si celte joii .ri.ee esl pleine -de la triasse .immen-

se que tous nous ressentons à la pensée de la
perle cruoUe que viennen t .d'éprouver Je çonns des
.Evêques suisses et .l'Abbaye de. Saint-Maurice , en
la personne de Son Jîxcc-liJence M-gr Rernnrel Rur-
n.uier. .dite offre au président du Gouvernement
.valais»!] la en,iiso?,ailion très douce de pouvoir sa-
luer , sur noire sol-, M- le conseiller fédéral, M. Je
¦Général, les émineuts prélats accourus à .Saiiil-
«Mai.ri.ce rendre un dernier homianaige à 'cefluii que
¦Dieu vient de irappeJer à Jui.

Permeltez-imoi, Esce.lle.nice, vous qui dirigez avec
tant <le dignité la noiieiartinre à Renie , <le vous
dire, au nom. d'une population foncièrement chré-
tienn e, combien nous sommes honorés de [pouvoir
respectueusement vous présenter nos hommages ot,
à .travers vous, au Père commun des fidèles.

M. le cons£per f«lér.al et .M. le Général , ta.is-
scz-imoi " vous dire .combien -nous sommes sensibles
« ce itémoigiiaige (le sy-mipaaihie que vous donnez
soit à l'AJJhaye , soit au Valais, par votre présence.

Je vous saillie également au nom du Conseil
d'Etat valaisan, Mes seigneurs, les repriés entan ts de
VEpiscopat- suisse, qui . avez quitt é vos diocèses
pour venir .assister aux obsèques dé Son 'Excel-
lence -Mgr Bunquier ct vous unir ainsi aux ma-
nifestations de sy.mpail.hie qui von t à J'Abbaye de
aSainl-M-aunice en ces circonstances douloureuses.

Membre du , i GoiiiyeT.ne.ment d'un pays profondé-
ment religieux , nous -ne pouvons ignorer ile foyer
de vie religieuse, initellec.lue.lle el artist ique qu'est
l'Abbaye de SflJ !iitrM au™ce, ni le rayonnement qui
s'en dégage. Néiis ne. pou» oins oublier les relation s
extrêm ement- cordiales qui ont toujours existé en-
tre le monastère d'Agaune cl Je Gouvernement va-
laisan.

Ges relation s d'étroit e collaboration et de con-
fiance o-éclproq.ue qui unissent chez nous Jes Au-
torités religieuses ot les Autorités civil es sont de-
venues particulièrement profondes sous 'le règne
de celui que nous regrettons aujourd'hui.

Respectueux du diésir exprimé par le /fléfun l qui ,
dams sa grande humilité, n 'a point voulu de pahé-
gyri que , je ine puis que me bp-rner à évoquer sa
n oJj -lc ligure , dont nous garderons J'idèlemept le
souvenir , car l'iMUiStre défunt attachait un prix
particulier aux seiilimeints de loyal e sympathie
que les Autorités valaisannes ne manquèrent ja-
mais de lui témoigner depuis son avènement au
trône épiscopal.

C'est dans ces sentiments que Je Conseil -d'Etat
est venu s'incliner , aujourd'hui , devant la dé-
pouille .mortelle de celui qui fut  un pieux évê-
que el un grand citoyen.

trop beau pour qu 'on ose y penser... Ah ! si
l'on pouvait aussi contingenter les discours !

Réduira-t-on aussi le fo rmat des lettres et bilr
Jets dou x que les amoureux échangent avec leurs
soupirs i*

Cela arrivera à coup sûr. Alors on verra Pla-
cide tracer au bas de sa page bleue ou rose ces
mots attristés : « Ma chère Vicforine , j 'aurais
encore bien des choses à te dire , mais avec ces
restrictions de papier... »

Et lorsque, en classe, les élèves devront ren-
dre cpmpt e de leur composition jugée par trop
maigre, vous les verrez 'répondr e en se rengor-
geant : « M'sieu , il faut  économiser le papier ! »

II n'y a pas jusqu'au chemineau qui pourra
dire aij gendarme lui réedamant des pièces d'i-
dentité : « Mes papiers, ma foi , j e les ai donnés
à la récupération , par raison d'éponpmie,.. »

Mais , — c'est le moment d'y penser — je de-
vrais bien donner le bon exemple et ne pas gas-
piller davantage de ce précieux papier.

... Alors je termine cet ennuyeux « Billet »
et je signe :

Vitae.

Fatigue, manque d'appétit ?...
Un rien suffira peut.èlj- e a vous rendre gaillar^.

Buvez un p -pir-i-BF.El̂ TO.ii. l'ap.érïrir et' Chili «Tes
bien perlants.

La bataille de Tunisie
Les Allies se heurtent à une vive résistance

mais poursuivent leur avance
Le correspondant spécial d'United Press en

Afrique du Nord écrit que la bataille de Tuni-
sie fut caractérisée, ces dernières vingt-quatre
heures , par de violentes attaques aériennes, tan-
dis que la poursuiie des forces italo-alleman-
des, qui s'effectue à travers de vastes champs
de mines et à laquelle prennent part la 8tme ar-
mée et les rdétacliemdntùs américains'; s'est' raïeri-
,ie.

Les Américains de la 5ime armée poursuivent
rap idement leu r avance d'El Guettar dans la di-
rection de l'est. Elle est parfois retardée aussi
par des champs de mines. Les vols de reconnais-
sance ont permis de constater que les troupes de
l'Axe se préparent a abandonner leurs' positions.
Elles le feront probablement au moment où
Roimimel aura réussi à déboucher du corridor de
Gabès.

Dé nouveaux succès de la lire armée britan-
ni que sont signalés sûr le front septentrional...

Une autre agence d'information dit qu 'il est
particulièrement -Surpren ant de constater .que les
avions allemands et ' italiens- n'apparaissent pas
au-dessus de la zone des opérations. Aussi l'a-
viation alliée peut-eltè pilonner S Son aise les
colonnes axistes èh retraite ; nulle part elle ne
se heurte à dès forces ennemies. Les pentes es-
suyées de la sort e par les' troupes du maréchal
Rommel se feront sentir au cours de ces pro-
chains jours. Les seuls combats aériens qui ' se
déroulent ont lieu loin à l'arrière des lignes du
front tenues par les troupes' axistes. Jusqu 'ici lès
avions all iés se sont révélés supérieurs aux ap-
pareils ' geiimario-italiens...

... Berlin relève que sur tous les fronts de
Tunisie les forces de l'Axe opposent une vigou-
reuse résistance à la pression des ainmées anglais
ses et américaines.

Le plein succès du repli des troupes de l'Axe
devant la 8me armée britanniqu e signifie que
l'esprit combaitif de l'Afrikakorps reste intact .;
i! prouve également que le commandement de
l'Axe reste maître de la situation et qu'il est
en mesure d'emporter rapidement une décision.

Chi insiste dans la capitale du Reich sur Je
fait que les pertes axistes en blindés sont mi-
nimes en comparaison de celles de l'ennemi;^

EN RUSSIE

On mande de Moscou que les derniers rap-
ports du front confirment que les Russes ont
non seulemient défendu victorieusement leiirs tê-
tes dé pont ¦ sur là -rivé occidentale du Donetz,
niais que grâce à la construction de puissantes ! scrans toujours là pour leur prêter ma.i.n forte ct
positions «t à! l'ktroxJuiation de1 nouvelles forcés " ^!f TTS»i ^^ÉS t̂ x̂ ?  '!? F'rancc ,ot
j, .,, . . ,A „ ... ,. , ,. • , . vers le «eont d un nouveau chapitre dans sa glo-d art i Lierre, aidées d ailleurs par de nombreuses rieuse histoire ¦¦

Nouvelles étrangères—
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L'agriculture française
après la guerre

—a—
Dans un discours prononcé devant 140 délé-

gués de ,1a Corporation paysanne, M. Bonna-
fous , miijis'tre de l'agricul ture, a déclaré notam-
ment :

L'agriculture française va se trouver après la
guerre en face d'une redoutable ' conrcur.rènce
techniquement , socialement, moralement. Elle
doit se préparer à survivre, à fournir au monde
son lot de richesse. Or, plus encore que l'ex-
tension dés émblîaivures, le jeu des améliorations
des surfaces culturales décidera de notre sort.
Un im-mense réseau de coopératives doit cou-
vrir' Ja France. U faut que l'a production autar-
chique cède la place à' un système plus vaste.
Il faut que des engagements collectifs pour 'l'ou-
till age et la mnain-^d'oeuvre soient entrepris sur
une vaste échelle. Au retour des prisonniers, et
même dès maintenant , on doit envisager la créa-
tion d'entreprises pour l'installation des j eunes
gens à la terre. Des crédits, des semences, des
outils vont être accordés. Ces jeu nes gens se-
ront les pionniers dé l'agriculture nouvelle. Le
ministre a conclu :

Une tâche redoutable nous attend. Nous ris-
quons de manqu er de pain cett e année et nous
risquons de manquer de bien dés choses l'an
prochain. Vous avez généreusement consent i le
sacrifice ' du sang, vous ne lésinerez ni sur celu i
du travail , ni SUT celui de l'argent, ni sur celui
des habit udes.

La veuve consolable
et le pari perdu

Aux obsèques de son mari , José Rivera, à
Spuita-Fé (Argentine), sa veuve s'était évanouie
de douleur au cimetière. Deux amis du ' dispa-
ru en avaient  tiré des conclusions opposées.
L'un assurait que jamais elle ne se consolerait ;
l' autre , scepti que , était d' avis qu'avant deux
ans elle se sfrai f _ rem^rjçe J^. ĵçCjUssj^n s'élaat
poursuivie, les '4$$ ij f f ij t  ffre^-|rf'||̂  W'ijfo

^tarif de" 2506 pesos.' >

unités aériennes, ils ont remporté un succès dé-
fensif significatif. L'adversaire, qui n'a cesse de
jeter contre ces bastions russes, de puissantes
unités, et qui a entrepris des ten tatives nom-
breuses pour forcer le passage du Donetz, a subi
des pertes telles qu 'il a cOamplçtetipent renoncé
à la tactique des attaques massives. Pour l'ins-
tant , les attaques ne sont conduites 'que par de
petites unités bien couvertes par les blindés et
solidement appuyées par l'aft'iatioîii.

Ces. copaStartations Valen t aussi ' pien pour la
zone de combat de Tchougoujev que pour cel-
le d'Izioum où, contrairement à ce que préten-
dent centaines informations de source allemande
formellement contredites par les rapports offi-
ciels de .Moscou , les Russes sont complètement
maîtres de la situation...

... Mais, au total , on a l'impression que les
deux armées cherchent maintenant à s'assurer
des positions stratégiques, en vue de la campa-
gne de printemps...

UN DISCOURS

Cependant que la guerre se poursuit sur les
fronts terrestres et, plus' acharnée encore, par
les raids .sous-marins et aériens , le ministre 4e.B
.Affaires étrangères j=trug;lp.is. M- 'Ed?n. -5'est
adressé jeudi, à Ottawa, au Parlement cana-
dien. M. Eden a dit que le désarmement total
de l'Allemagne, dé l'Italie et 'du "Japon est es-
sentiel à une paix durable une fois la guerre
gagnée.

M. £den a déclaré ;
Je n'ai aucune fpi en la personne fie leurs hom-

mes <l'Etat ,. ni (Jans les assurances doucereuses
de leurs apologistes.' 7,a sécurité de l'hunnâniilé ne
sera garant ie contre eux qu 'en s'a&surarU qu 'ils
sont entièrement désarmés et qu 'ils ne sont pijs
à même d'essayer jamais de recourir à ia force.
La paix aura alors réellement la chapee d'être
assurée.

M Eden a ajouté qu'il vaut mieux que les
Nations Unies mettent sur pied une entente mu-
tuelle et des moyens de coopération plutôt que
de combiner d'un seul coup un édifice compli-
qué.

Puis, retraçant Jes douleu rs et les souffrances
éprouvées par Jes natj ons en guerre et montrant
que ,la voie vers la victoire -en apportera encore
beaucoup, -il a conclu en français :

Pour la France 1 épreuve fut dure ot amère.
Toute ma vie duran t , j' ai oru en .la grandeur de
la Firance. Ma foi dam s son aven ir est aujourd'hui
inébranlable. Les Français qui jurèrent de se
battre contre l'ennemi commun se retrouvent. Nous

..—. ...n - , .rm ¦ , ,  a .^rw a-- p. aaa â. a  ̂w- . I .1 .a !.. a , , ,  , a
'- •¦ « a. .. 4 -r. . :a, aa a- 'rt aH ¦ l ia ,  * i « _. f_  »1

Le sceptiiqiiie, décidé à gagner coûte qiie coû-
te, iie~perdît' pas de temps. II i*iit tant et si bien ,
sous les apparences du consolateur, qu 'au bout
de dix-huit mois, ayant proposé à la veuve d-e
refaire sa vie avec lui , celle-ci accepta. Mais la
chose se sut, et l'ami idéaliste, jugeant que le
sceptique avait usé d'un moyen déloyal pour ga-
gner le pari, fit parvenir à "la veuve une copie
des .conditions de là gageure. La veuve, cour-
roucée et déçue, congédia son prétendant.

Celui-ci , peut'-être devenu' amoureux entre-
temps de la belle veuve, ou vexé simplement
d'avoir perdu son pari, s'en fut chez son ami ,
et, aux premiers mots moqueurs qu 'il entendit ,
se jeta sur lui et le tlèssa de plusieurs coups
de poing énergiques. L'autre ne dit rien , mais ,
l'échéance étan t arrivée, il envoya un huissier
chez son ami pour encaisser le montant du pari.
Il se heurta alors à un refus brutal. Et l'affaire
a été portée devant les tribunaux, qui vont de-
voir .décider qui des deux a raison : le scepti-
que, d'avoir usé de la séduction .pour induire
la veuve en tentation ; le deuxième parieur, d'a-
yoir mis celle-ci au courant du pari pour éven-
ter les manoeuvres de l'adversaire. Et les juges
devront également savoir si la proposition du
mariage du sceptique était sincère ou s'il voulait
seulement gagner le pari.

O-—rr

Exécutions en Belgique
L'agence indépendante belge annonce que 10

otages ont été exécutés à' Liège, comme représail-
les aux quatre violents incidents dans lesquel s
des membres de l'armée allemandes fuient impli-
qués.

n 

On «illaoe italien tl.it m le ten
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Un grave sinistre a complètement détruit le
petit village montagnard d'Oggia, faisant partie
dé là commune de San-Bartolomeo, dans le val
Carvania. Les flammes

^ 
trouvant un aliment fa-

cile dans les constructions de Ijois, se propa-
gèrent rapidement et, poussées par le ven t vio-
lent, atteignirent la foret voisine, de sorte que le
f ^i\§î._ >d« %n^§ar̂ o]:ĝ eQ 

iful. 
s|rieus-^,sttt amt:-

nacé un cer tain temps. Six cents personnes sont
s;yis abri. Ui)e f ism ĵe a j ^érj 

d^ps Jçs- 
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plusieurs personnes, surtou t des enfants , sont en-

core manquantes. La majorité du bétail a péri.
Les pompiers de Côme et la troupe ont dû li-
miter leurs efforts à empêcher le sinistre de
s'étendre. ¦' ' - '•

Radio-Proaramme — 1
SOTTENS. — Samedi .1 avril. — 7 h. 10 Réveil-

le-nialin. 7 h. lô Informations. 7 h. 25 Premiers
propos. 11 h. Emission commune. 12 h. 15 Re-
frains d'oulre-iner . 12 h. 30 Musi que populaire
suisse. 12 h. 4ô Informations.  12 h. 55 Souvenirs
de Eranz Schubert. 13 h. Le programme 'de" lu
semaine. 13 h. 15 Gramo-concert. lt h. Hygiène
ipentale et assistance sociale. 11 h. 10 L'invitation
à la valse. 14 h. 20 Causerie scientifique. 14 h. 30
Concerto. 14 h. ">0 L'auditeur propose... 10 h. Thé
dansant. 10 h. 30 Chacun sa manière. 10 h. 5(f
Deux pages de Johann Strauss. 17 h. Emission
commune. 18 h. Communications diverses. 18 h. 0{?
Pour les petits entants sages. 18 h. 30 Les chansons
de Bob el Bobette. 18 h. 40 De tout et de rie... '18
h. 4ô Canzonetla d'Ami.rosio. 18 h. 50 Le micro
dans la vie. 19 h. Oô L'Orchestre Jerry Thomas
Hawaïens. 10 h. lô Informations.  10 h. 25 l.e
programme de la soirée. 10 h. 30 Le miroir di|
temps. 19 h. 40 La chanson en balade. 20 h. io
Le quart d'heure vaudois. 20 h. 40 Succès d'hier et
d'aujourd'hui. 21 b. 10 Les maîtres du rire. 21 b.
40 Musique de danse. 21 h. 50 Informations!

SOTTENS. — Dimanche 4 avril. — 7 h. 10 Un
disque 7 h. 15 Informations. 8 h. 45 Pour les ma-
lades. Grand'Messe. 9 h. 55 Sonnerie de cloche;.
10 h. Culte prolestant. 11 h. 15 Concert. 12 h. 30
Heure. Musique légère. 12 h. 45 Informations. 12 h.
55 Deux chansons. 13 h. L'heure variée de Radio-
Genève. 14 h. Causerie agricole. 14 h. 15 Pour nos
soldais. 15 h. Reportage sportif. 16 h. 40 Musique
de danse. 16 h. 50 Concert par l'Orchestre de la
Suisse romande. 17 h. 45 Le rendez-vous des scouts.
18 h, 05 Musique d'orgue. 18 h- 30 Causerie reli-
gieuse protestante. 18 h. 45 Les chefs-d ' œuvre de
l'enregistrement. 18 h. 55 Les cinq minutes de la
solidarité. 19 h. Les échos du mierp. 19 h. 15 In-
lormalipns. 19 h. 25 Le dimanche sportif. 19 h. 40
Paganini. 21 h. 50 Informations.

BEROMUNSTER. — 6 h. 55 Disques. 7 h. Infor-
mations. 7 h. 05 Disques. J h. 20 Çpijrs. de mpi-te.
9 h. Musique suisse. 9 h. 45 Poètes suisses. 10 h.
Culte prolestant. 10 h. 45 Chants. 11 h. 25- L'heu-
re des auteurs suisses. 11 h. 45 Le Radio-Orches-
tre. 12 h. 30 Informations. 12 h. 40 Musique légère.
13 h. 25 Disques. 13 h. 30 Causerie agricole. 13 li.
50 Concert. 14 h. 25 Causerie en dialecte zurichois.
14 h. 45 Disques. 15 h. Reportage sportif. 17 h.
Emission pour nos soldats. 17 h. 50 Disques, 17. h.
55 Causerie. 18 h. 20 Concert symphonique. 19 h.
25 Disques. 19 h. 30 Informations. 19 h. 40 Chroni-
que sportive. 19 h. 45 Les cloches du pays. 19 h.
50 Concert. 21 h. Causerie. 21 h, 20 Musique pour
instruments à.  cordes. 21 h. 50 Informations.

La bonne montre Suisse
de QUALITE s'achète chez

IE. J O L Y , Horlogerie, Saxon

NICOLAY "T- —«fïSts
MARTIGNY

Encaissements de vieilles créances

Affaires Immobilières

r«a icaiemeD

paquet

A la suite
de faillite

1,000 plumes-réservoir américaines, dernier modèle,
niveau d'encre visible, cédées bien au-dessous de
leur valeur à Fr. 4.90.

Ecrire : G. MORAND, 7, rue J.-Grosselin, Genève.
.- I I

F̂ a/ia toux 
du fumeur 
|

1 vous tourmente |
B SITXÛ •/> plusieurs fois par jm zy c r v e d a  i»r- a,dZ *
I ^kpĥ oâen^̂
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Représentant génital : J. SehmH-Pralf, tilt 10



Nouvelles suisses—

CHAMBRES FÉDÉRALES
l.i-s postulats el les petite), qn.-.slioim

M. H«^te"Wi)Hg, député libér al de Genève , a
il. '-j iiiM- suif \e burea u du Conseil nat ional  un
. ppstltJ u.t d'-tnynd;inl an Conseil fédéral de fai-
re usage de ses pouvoirs extraordinaires pour que
le«j pt|lcurs <t,c -çriincs el de délits commis ù la
faveur dp l'(i-l>sc|irc>issenu,nl ne puissent plus l«é -
néficier du sursis en cas de condamnation.

De von c<1lé, M. Hocha ix, député radical cle Ge-
nève, a déiposé Itpe ¦ pe t i t e  question > au Con-
seil fédéral.

Jùi présence des cas répétés de trahison , M.
Itochuix dom onde «rue l'on combatte le mal à sa
source el qu 'on livre une chasse imp itoyable , non
seuleirient aux eipions el aux traîtres, qui conti-
nuent «l'être ' lui é grave nie-nace pour Ih défense na-
tionale, ' mais nn.ssi à ceux qui  les instruisent el
les for m ent.

On se rappelle que , dans une  précédente ses-
sion, M. I iochnix avait  déjà interpelle au suje t
de la t r a h i s o n .

* * *
Ycudrud i mat in , Je Conseil national e n t e n d  M.

Aullkt - r (jeuiiu- paysan , Berne) présenter une mo-
tion au sujet relu ipirix d'estimntiicn deis aiilomo-
biles réqu i s i t i on  nées.

M. Kolicll. chef ilu 'Départ ciinent mili taire , esti-
me <ju e cette m o l i o n  aurai! dû ûtr e reit ir.ee pa:-

sof .  auteur , parce que les presciiiplious incrimi-
nées ont élé «modifiée.1, par .deux fois rdeipiiis qu'el-
le u Hi diéipoisée. ArCt,uulJameni|, les véhicules ré-
qiiisi'liionnés son t estimés sur Ja base «de Jeur était
de l'ail .  Lps amortissements se- jus t i f ient  parce
qu 'un véhicule inemployé .se détériore et se dépré-
cie rap idement. Beaucoup de propriétaires pré-
féreraient que leur voiture soit réquisitionnée,
afi n qii 'eMc soit en tretenue et maintenue on bon
état de nia.iT.hc>. M. Kohelt demande le xejot ide
la moliion. Au vole, la miotion c,s>l .rejetée par -10
voi x contre 30.

.Le Conseil nat ional  abonde alors l'examen «des
¦irl 'u-K-s de l'anrêté penmetlanl dc donner force

Epsiin de CM «SLSUB
Cuay, pédicure-orthopédiste,

pour dames et Jeunes filles recevra à
Du ler au 15 avril , s'?ni H,ôfel <*? '" Ga.re'lundi 5 et mardi 6 avri , des

PLEURS - VOIIETTPS - RUBAN-S 8 heures,
Visitez sans engagement s-*'le' Hôtel Terminus , mer-

credi 7 avril, des 8 heures,

m m ¦¦¦ ¦ ¦ Si-Maurice : Hôte l du Sim-

H lu Vil lu Uu Ldlludllllu p̂-^^
St'Maurice R, Zei.er.

n vendre : TERRRM
de 48,000 m2 environ, partiellement cultive en champs et
prairies, sur le coteau, à proximité de Sion. Conviendrait
pour vignes ou champs. Voie d'accès, carrossable. A ven-
dre, en bloc ou par parcelles de 5 à 10 ,000 m2.

Offres à Elude Oay el Crittin , Avocats, Sion.

O

Sang pur
tonne santa !
Circulai! purifie el re-
j nouvelle te sang. Cir-
U'iilan est efficace dans
'un sens guérissant con-
tre les troubles de la
; circulation.

riARC Ofuwm
Sêuimagastn

L A U S A N N E
¦iimminrim ; spéc,> a, pour ,e? taunlfoSs-y

*""™"̂ —""""""""" ^™aa»»aaw««r«.> P.« j S'adresser à M A Msn "
Imprime rie Rhodanique - St-Maurice Marti gny.

obligatoire générale aux contrats collectifs de tra-
vail. M. Berthoud (rad.. Xeuchâtei, et M. Weber
isoc., Berne) rapportent.

A l'article li, M. Picot (Mb. , Genève) propose
que les contrats applicables à un seul canton soient
déposés auprès de. l'autorité compélenle, sans être
puisés iiUégraiIomenl, de manière à éviter à de
modefïtes associations prorcs-sioiuie.lrles des Jirais
trop lour<ls pour elles.

Au vole, l'amendement de M. Ricol esl rejeté par
64 voix contre 30.

La coDHamnatiim u la fuit
QUI en avait brûlé uns autre

Le Tribunal criminel de Lucerne a rendu son
jugement dans l'affaire du meurtr e de Kricns au
cours duquel Marine Buholzer, célibataire , fu t
assassinée et son cadavre brûlé dans île poêle.
Le tr ibunal a admis cjue la femme Hunkeler-
Buohele, qui était en service dans la famille Bu-
holzer , est coupable de meurtre, de vol , de dom-
mages causés intentionnelleimen.t , d'avoir fait dis-
paraître un corps humain et' il l'a condamnée à
la réclusion à yie , à 10 années de privation des
droits civiques, aux frais , au versement d'une in-
demnité de 3000 francs à Ja famille Ruliolzer.
Quant à Friedrich Hunkeler, jl a «té acquitte
fauite de preuve. Sa demande d'indemnité n'a pas
été admise.

. o 

Trafiquants de COUPOQS de repas
Le « Berner Tagiblafit » annonce -que lia po-

ljce neuchâtelojse a découvert -un vaste com-
iperce avec des cartes de rationnement et des
coupons de repas. La police de La Chaux-de -
Fonds fut mise en éveil par l'offre faite à des
restaurateurs de vente de coupons de repas. La
police parvint ainsi à arrêter plusieurs person-
nes qui faisaient du commerce arvec ces coupons
et qui avaient toutes Jeur domicile à Fribourg.

Les -trafi quants, avaient acquis des coupons
d'un employé de l'Office communal de d'Econo-
mie dé guerre de Fribourg.

Bel llll
avec café

à vendre, à Yverdon, pr
cause décès, S appart., ca-
fé av. grande salle, agen-
cement cuisine neuf, dé-
pendances. Affaire de 1er
ordre pr preneur capable.
Ecrire pour renseignements
à Case 95, à Yverdon.

BAIGNOIRES
émaillées 165 x 72 ; 170 x 75.
Baignoires en zinc 170 x 80.
Chauffe-bains gaz « Piccolo ».
Cuvettes et réservoirs W.-C.
Lavabos faïence à 2 robinets,
50 x 40, 58 x 44, 63 x 46 cm.,
av. vidage chaînette , consoles.
Chaudières à lessive 175 lilr.
à circulation, regalvanisées.
Chaudières à lessive 150 I.
portatives av. foyer regalvanis.
Chaudières romaines en fonte
pour cuire, 100, 125, 175 lit.

Tout est en parfai t  élat !
COMPTOIR SANITAIRE S. A.

9, r. des Al pes, Genève.
Tél. 2.25.43 (10-1 2 h., 2-7 h.)
Exp édie franco d' emballage

Cale et
boucherie
à vendre, dans localité impor-
tante du Valais, grosses possi-
bilités. Nécessaire pour trai-
ter : Fr. 20,000.—.

RODUIT ANDRE, Agence
immobilière patentée, SION.

syndicats d'élevage
que je mets à leur disposi-
tion, pour la saison d'été,
l'alpage de la Preisaz sur le
Col de la Forclaz , pgur leurs

Occasions
Beaux lits Louis XV, lite-

rie remise à îleuf , 120 fr. ;
lil en fer ( oi^p lcl , 75 fr. ;
commodes -l IJroirs , 30 fr. ;
tables de j iuil 10 francs ;
eu m, p es moq u!e lie 40 'Frs - ;
buffets de cuisine 70 fr. ;
armoire à glace 140 fr. ; dres-
soirs noyer 100 fr. ; macJiine
à coudre à pied 90 fr. ; gla-
ces lô fr. ; lavabos-commo-
de et glace, 90 fr. — Com-
plets , vestons , chaussures,
draps de lil . couvertures, du-
vets dep. 25 fjv; manteaux ,

uàflLOYE W&kmm
MARTIGMY-BOUBQ
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«Jeune

cuisinière
est cherchée
par pension-famille.
S'adresser avec référen-
ces, Rianl-Mont 8, Lau-
sanne. , i , ,.

Jeune FILLE
sachant un peu cuire, possé-
dant de bons certificats, esl
demandée par ménage de 2
personnes ayant commerce à
Bâle. Vie de famille'. Occasion
d'apprendre l'allemand. Of-
fres avec phofo, prétentions
et copies de certificats à Mme.
Berlschi , Wanderstrasse 7, Bâr
le.

Jeune FILLE
sachant un peu cuire, possé-
dant de bons certif icats, esl
demandée par ménage de 2
personnes ayant commerce à
Bâle. Vie de famille'. Occasion
d'apprendre l'allemand. Of-
fres avec phofo, prétentions
et copies de certificats à Mme.
Berlschi , Wanderslrasse 7, Bâr
le.

On cherche

cuisinière-
bonne a tout faire

pour famille 4 personnes, av.
femme de chambre, dans vil-
la environs de Genève. Bon
gage. — Offres avec photo
el copies certificats à Mme
Jean Chauvet, Vernier près
Genève.

Occssloi
A vendre jolie salle à man-

ger , chaises de cuir, lusire, ca-
napé et fapis moquette pour
la table.

S'adr. Jordan R., Av. de la
Gare, Monthey.

Peu da-beurre?
Faites vos tartines>yec
• bigrement ^on-Ale
pp |fft fromage V gras.

de a'OLjpons seulement.

Dépositaire : RUegsegger , fro
mages en gros. Aigle.

Ce, personna^£ aiij si cju'un autre eœpWf o$i
été airètés. Après bien des réticences, l'un «jfe^pi.
avoua ses détourname-nts,! Ui)e inspçgtiorç faite à
l'Office en crues-lion à Fribourg fit constater la
disparition de 110,000 coupons de repas et de
pliis dé 150 cartes 'cle" rationnement. * r: 7"-

L'euquête a établi «qu'une douzaine de rèven?
deurs «parcouraient le pays faisant le com^-arace
avec des coupons de repas. La plus grande par-
t ie  d entre eux ont été arrêtés, mais après en-
quête furent  remis en liberté. Les deux employés
dont l'un. 4 4é.jè subi une rCJW^-rrunatj-oT» ant été
également} Tieimis en liberté. Ils pasç^-ont ay-ac les
revendeurs deyant les tribunaux ,ar4marrr.s; sous
l'inculpation de val, de détpprnem«Mi!tj- éventuels
ou de recel, puis comparaîtroa* deyanj ]a_ çaim--
mission pénale du "Dépanteihent fédérai de l'E-
conomie publique. Les acheteurs dé coupons se-
ront égalem ent traduits devaint çetite comimisçion.
Leur nombre est très élevé et ' ils se répartissent
dans plusieurs cantons.

o ~ ~

A propos du séquestre d'un journal .

Le samedi 26 décembre de l'an dernier, la
« Liberté » de Fribourg avait été séquestrée dans
les kiosques à jo urnaux, dans les bureaux die
posit e et dan s des . établisiîements publics, peu
après l'heure de la parution. Cette oies-are avait
été ordonnée, par la censure, en raison des com-
mentaires faits sur l'assassinat de l'amiral Dar-
lan. . , . . .

La «direction du j ournal avait recouru contre
celle décision s, la commission spéciale de rer
cours. Cette instance a ftdmjjS le recours, pro-
nonçant <jnie le séquestre avait été décrété à
tort. L'article incriminé aura it justifié tout au
plus un simple awertissemenit.

• -
¦
- • - • •  » ... '- o 
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La procession de Naefels

Le peuple glaronnais a célébré jeudi pfir un
temps- pluvieux l'anniversaire de la bataille de
Naefel s, du 9 avril 1388 . A Sctaneisinigen, en-
tre Net&tal et Naefels, où se dresse la première
des onze pierres oomiméimoa-aitives, le Jandam-
man Joseph Muller souhai ta la bienvenue- a la
Landsgemeinde,- comptant q-uelq,ue quatre mille
personnes, et releva la situation actuelle -en ex-

On demande une

ieine fille
sérieuse pour aider au ména-
ge. — Faire , offres sous P.
2777 S. Publicitas, Sion. p

-'-Je- cherche'•• ' ,;- S

10 femmes
pour travailler la vigne. : 8
fr. par jour, voyage payé, du-
rée 1 mois. —¦ Charles Addor,
Safigny (Genève).

On cherche

personne
de confiance, pour s'occuper
du ménage de 3 personnes
donf 1 enfant. Vie de famil-
le, gages selon entente. —
Ecrire Mme Ch. Crettaz, rue
Bovy-L ysberg 2, Genève.

On demande un bon

gardien
dé veaux pour la saisop d'é-
lé. Bon; gage.

S'adresser à Paul Mariaux ,
Revereulaz s. Vionnaz.

I

Rinseigrument gratuit «n cas 4e
DURETÉ D'OREIllES
bourdonnement», sclérose, aie.
Brillantas . attestations. . , .
Neubauèr "Spécial"
Lutzenberg (App.)

Orôssëssës
Ceintures spéciales '.'

Bai à varices avec bu sans
caoutchouc. Bec prix

Envols i choix
RI. Michel, spécialiste, 3

Mercerie. Lausanne.

On cherche •.

jeune fille
de 16 à 25 ans, pour aider au
ménage ef à l'occasion à ja .
campagne. Bon gage ef vie
de famille. — S'adresser à
Mrne Alice Henry, à Vîteyres
s. Ursins (Vaud) .

vacher et fine
sont demandés pour un train
d'une douzaine de vaches à
Pont-de-Nant.
.S'adr. à Félix Ravy , Freniè-

res s. Bex.

Ménage avec 3 petits enr
fants , habitant villa au bprd
du lac, canton Genève (Creux
de Genthod), engagerai)

jeune fiille
16-22 ans,

1 pour lenir ménage
et faire la cuisine. — Faire of-
fres avec références et phofo
qui sera retournée sous chif-
fres B. 25755 X. Publicitas, Ge-
nève.

v Dans "ménage soigné de 4
.personnes^ on cherche

leune fille
de loufe çopfjgnçe, propre ef
Iravaill.eusë. Gage selon en-
tente. ¦— Ecrire sous chjjf res
P. 89903 Y- Publicitas, Vevey!

Il VENDRE
 ̂ chauffe-bains à bois, cent

litres, toul cuivre, 1 baquet à
lessive, tôle, 2 marmites cui-
vre, 1 serpentin 111 , 1 évier
blanc avec grill.

Avenue Druey 24 D (rez),
Lausanne.RADIO

Jolie occasion, stations mar-
quées, 2 longueurs d'ondes, 4
lampes, parfait élat et fil -pr
installation, goût §4 françi,'

R. Calame, Palud 23, Lau-
sanne.

¦Jki^&*-&f r ^

ponts
S adresser à Louis Arlellaz,

Vérossaz.

L'ARTHRITISME DE LA VIE SEDENTAIRE. —
La vie dans un bureau, un atelier, un magasin , fa-
vorise l' accumulation de l'acide urique, soit par sui-
te du manque d'activité, soit par suite de la con-
gestion du reins. U en résulte des douleurs rhuma-
tismales qui affectent les membres, les reins ou la
tète. Faites une cure de Gandol pour décongas-
lionner vos reins et lutter contre vos rhumatismes,
car le Gandol , utilisant la découverte des dérivés
lithinoquiniques, combat la surproduction de l'acl-
dè urique dans l'organisme. Le Gandol en cachets
valu 3 fr. 60: Taules pharmacies.

hor.tanit le peuple £ une fidélité indéfect ible en-
>vers la paitrie. Le colonel-divisionnaire .Friçk, in-
¦vité par le agouvernement, était également pné-

^
sént. La procession se rendit ensuite à Nae-
fels, où le curé Andréas Kurt Michel, de la
cathédrale de St-Ums, à Soleure, prononça le ser-
mon de circonstance après avoir lu la liste des
Glaronnais «morts dans Ja Nuit de Weesen et au
cours de la bataille. Le troisième acte de la
commémora-lion se déroula devajiit le monument
commémoratif de la bataille. La manifestation
prit «fin par une messe solennelle en l'église pa-
roissiale.

Si uaus tenez à la quali té , ne tleincnidez p as- an cocktail; mais

Wun „LUY«é §
l'apéritif renommé, B

à base de vin du Valais, Q
Seuls f abricants -. ¦ Q__ 
Distillerie Valaisanne . . D I V A "  S.  A .  Sio" 5

Dans la Région
... De nouvelles mesures à la frontière

Les autorités occupantes ont retiré jeudi ma-
lin toutes' les cartes Ironitalières aux ressortis-
sants français et ' aux citoyens suisses habitant
la France. Un reçu de la cart e servira pour
l'ins-tânt de justificatif pour le passage de la
frontière.- IlVaigit, nous dit-on , d'un contrôl e qiij
'ei^tiraînera - vraisemblablement de nouvelles sup-
pressions de cartes.

IMPRIMERIE RHODANIQUE — ST-MAURICE

,.-l , ,t4., J «.'. . . .  . . . • i -mm ^m â^^^^amammmmmm.

SAVOIR DEUX CHOSES :

ACHETE R ef SEMER
Adressez-vous à la Maison

«LUEMIN, graines
H. Tschirren , suce.

GrJ-St-Jèan 3, LAUSANNE .
'
tél. 2.35.21¦ -:. 'IA'-- •. '¦ . - • '  • i

Beau choix d'oignon s
i planter rouges ou
jaunes au prix du jour

L lnstiliit Cleo, Avenue de la Gare. Sion
présente sa nouvelle PERMANENTE ullra-rapide à
Fr. 11.—; Toutes nos coiffures sonl exécutées avec

beaucoup de goûl et de soin

Mme et M. Gendre
ex-coiffeurs à Paris

On demande jeune fille d;
18 à 20 ans, de toute confian-
ce, bien recommandée, com -
me
femme de chambre

Gage selon capacités. '
S'adr. à Mme Jules Langer,

Sf-Aubin (Neuchâtel).

Ouvrier
d'usine , fray. assuré, avec 2
enfanls, aimerait faire la con-
naissance d'une personne af-
fectueuse, dans la trentaine.

Joindre photo qui sera re-
tournée. — Ecrire sous -chifr
fre C. C. 343, poste restante ,
Massongex.

A vendre plusieurs

chèvres
fraîches, de 2 et . an, ainsi
qu'un bouc d'une année pri-
mé. Marianne Pafthey, Gryon
s. Bez. -

On demande de suile ' une

fille de cuisine
Ga^'e 60 fr.TJics par mois.
Hôtel-Pension des Elran.-

gers. Lausainne, Av. Agassiz 5.

Je cherche à louer pour la
saison d'iété plpsieurs bonnes

vaches laitières
S'adresser à MicbeUbd Ls,

Orsières.



Nouvelles locales —
Condoléances goiscopaies

De la « Semaine catholique » :

Au moment où s'achève la mise en page de
ce "numéro de la « Semaine », nous apprenons
avec un iamimense chagrin que Dieu, dont les
desseins sont pleins de mystère, vient de .rappe-
ler à .Lui S. Exe. Mgr Bernard Burquier, Rme
Evêque de Bethléem «t Abbé de St-Maurice,
•qui fu t  pour tous un admirable exemple de bon-
té et pour nous-tmême «un ami très cher. En no-
tre nom personn el, au nom d-e notre clergé et de
tout notre diocèse,. nous nous associons du fond
du cœur au deuil de la chère Abbaye de Saint-
Maurice et nous lui exprimons une fois de plus
notre fraternelle sympathie, à l'occasion de cette
mort dont nous sommes parmi les premiers à «res-
sentir le douloureux contre-coup.

Nous inclinant sous la main de Dieu, tou-
jours juste et «toujours bon , nous prierons avec
ferveur pour le saimt Abbé et pour la «grande
famille spirituell e qu 'il laisse dans (les la-rmes,
mais aussi dans la certitude consolante du «re-
voir.

t Mairius Besson
Evêque de Lausanne, Genève et Fribourg.

Spectacles de Martigny
A L'ETOILE : Uu nouveau film cn couleurs : « Une

nuit à Rio... »
L'année passée, la FOX présentait au public un

ifilm qui eut un retentiissant succès « Nuiils d'Ar-
gen tine », c'est le titr e de ce «film qui emJxilla Jes
speatalcuirs de toutes Jes villes où il fut projeté.

La grande maison américaine ne voulant pas s'en
tenir à ce succès nous donne maintenant  un fiikn
qui surpasse Je précédent. C'est... Une nuit ù Rio,
qu'elle nous convie d'applaudir ceitte semaine à
l'ETOILE.

RIO... ce nom évoqu e en nous Je romanesque et
l'amour. Dans l'a tmosphère de cette ville admi-
rable, les auteurs ide celle éblouissante production
en .couleurs font évoluer Alice Faye, Don Amo-
che et la waimp exoti que Carmen Miranda.

Des chansons qui seron t sur toutes les lèvres
ont pour titre : « Chica , Chica, Boom, Chic » ,
<- I'YI, YI, YI » , « Boa Noite » , etc.

Vous retrouverez dans <> UNE NUIT A RIO... »,
les artistes, les chansons, la féerie des couleurs et
le rythme de « Nuits d'Argentine » .

A l'ETOILE : du vendredi au dimanche. Louez
d'avance.

Prochain train die nuit  : dimanche 11 aviril.
Tous les dimanches : tram pour Martigny-

Bourig à la sortie.
AVIS : D.iim.a.nche matinée avancée à 14 h. 15

on raison de l'assemblée dc la Ligue antituber-
culeuse.
Au CORSO : Jimmy le Costaud.

Un fillm dynamique : « Jimmy le Costaud »,
avec Wayme Morris. Deux j umeaux au collège 1
L'un a trop de muselas, l'autre trop de cerveau.
Quels rires ! Quoi tapage I C'est aut our du bâillon
ovale le fiilim Je plus extiraarid ianadiiie et le plus hi-
larant qui ait été jamais tourné.

En Ire partie : Un excellent far-vest avec Wil-
liam Boysd (Biill Casidy).
Cinéma pour enfants

Dimanche à 17 h. au Corso cinéma : variétés
pour enfants. Document air es. 1 li. et demie de
variétés.

Mardi : au Casino Etoile :
Dernier spectacle théâtral dc la saison

Après avoir .triomphé la saison dernière sur tou-
tes les grandes scènes françaises : Marseille, Can-
ne, Nice, Monte-Carlo, les « Tournées Marcel Ro-
land > , composées .de meilleurs acteurs .de la « Co-
médi e » de Genève , présenteront mardi 6 av.ril au
« Casino Etoile » , le plus grand succès comique
de l'année : « Le train pour Venise », comédie en
3 actes de Georges Berr et L. Verneuil.

L'interprétation -qui comprend Jean MONTAZEL,
Eliane GRANET, Jean FLEUKY, André DA-
VIER , NICATI, etc., est de tout premier ordre.

-Ce spectacl e terminera en beauté ia saison théâ-
trale 1942-1943.

Si la pièce « Deux douzaines de roses écartâ-
tes » vous a assuré 250 éclats de rir e, « Le train
pour Venise » vous en apporte au moins 300 I :

Tliéâtne gai , public content , salle comble.
Louez donc sans tarder vos places. Prix Fr.

2. . 2 50 3 Ait â Mn.rai.t c n„ ccl TV., ™ A. 1 _, 2.50, 3 et 4.— (-droits eu sus). Tram à la
sortie pour Manl i guy-Bourg.

(i -

Le Frigo dc Charral
On nous coimimunique par téléphone :
Toutes les autorisations étant accordées, la mise

en soumission des travaux dc construction des
Entrepôts frigorifiques de Charrat-Fulily at Envi-
rons S. A. se fera samed i 3 courant.

La constitution de la Société , au capital de
Fr. 500,000.— (éventuellemen t Fr. 600,000.—), est
prévue pour couran t avril.

La souscription étant encore ouverte pour quel-
ques jours seulement, «toutes les personnes qui
pourraient encore s'intéresser à celte oeuvre son t
priées de se renseigner de suite aupr ès de MM.
Hermann Gaillard , président à Charrat , ou Marius
Fellev. conseill er communal à S-ixnn

Bulletin des avalanches

Les conditions d'enneigement sont soumises
actuellement à l'influence du " fœhn et au chan-
gement météorologique printanier. La neige est
en général mouill é et lourde ' jusqu'à 2500 m.
d'altitude. Ce n 'est qu 'en haute montagne que
l'on rencontre de la neige poudreuse, bien que
fortement soufflée par places.

Sur le versant nord des Alpes, le danger d'a-
valanches de neige mouillée et de fond s'en
trouve par conséquent accru. A altitude mo-
yenne, alors qu'il y a danger de planches de
neige, par endroits, en haute montagne, notam-
ment sur les pentes à l'abri du vent . Ce danger

Mure» contre-atuiaues de Rommel
G. Q. G. DU GENERAL MONTGOME

RY, 2 aivril. — Engageant de nombreux effec-
tifs , le maréchal Rommel s'est 'lancé contre les
troupes françaises et américaines qui attaquaient
de flanc l'étroit corridor côtier où est rassem-
blé l'ensemble de l'Afrikakorps.

On évaluer à 50,000 le nombre des effectifs
germano-italiens lancés, contre Jes troupes du
général Paillon sur les 80,000 que semble comp-
ter ce qui reste de l'Afrika-Kôrps.

Les Allemands ont encore intensifié leur bar-
rage eh direction sud. Il semble qu 'à cet effet
des véhicules spéciaux de poseurs de mines aient
été utilisés, ce qui transforme en un clin d'œil
le terrain en des champs explosifs.

La 5me armée américaine annonçait au cours
de lia nuit avoir réalisé une nouvelle progres-
sion en direction est en dépit de la violente «ré-
sistance allemande. Elle signalait — sans don-
ner d'indications de localités — avoir encendlé
des détachements ennemis dans plusieurs sec-
teurs.

.Le centre de gravité des «combats se trouve
actuellement près de l'oued Akariit et Jes posi-
tions situées un plus plus au nord qui attei-
gnent une altitude de 300 «m. et sont connues
sous le nom de Djebel Tebaga Fatnassy. LW-
tilllerie volante attaque sans interruption les
positions allemandes dans ce secteur.

Le maréchal Rommel dispose de concembra-
tions d'artillerie particulièrement puissantes dans
le secteur de .Fatnassy.

ALGER, 2 avril. — De l'envoyé spécial de
l'Agence Reuter auprès du Q. G. allié en Afri-
que du Nord, Alan Humphrey :

La première phase de la . bataille de Tunisie
est 'terminée. Comirne d'habit ude, le général
Montgomery fat une pose après son bord en

Débarquement dc troupes britanniques près de Sfax ? — .Selon des nouvelles de Radio-Alger , les
forces britanniques auraient débarqué à proximité dc Sfa x, en Tunisie. Une confirmation officielle
proven ant de Londres n 'a toutefois pas encore élé .publiée. — Voici l'artère princi pale ct l'Hôtel

de Vill e au fond (avec la lour) de Sfax

La reuoite aurait éclate en Lithuame
et en Lettonie

STOCKHOLM, 2 avril. — La presse sué-
doise a reçu de nombreux rapports émanant de
sources très diverses selon lesquels une révolte
aurai t  éclaté en Lithuanie et en Lettonie. L'e-
xamen de ces rapports établit ce qui suit :

Des milliers de paysans lettons et lithuaniens
auraient abandonné leurs villages et déclenché

d'avalanches aaoru est pour lie moment moindre
dans le Valais .méridional, dans les -montagnes
lessinoises et en Engadine. Il est donc recom-
mandé de prendre toutes les mesures de pru-
dence nécessaire pour les grandes randonnées
à ski.

o 
Les abonnements de vaca nces dc Pâques

aux C. F. F.
Les entreprises de transport intéressées ont ,

comme l'année dernière, décidé d'alléger les con-
ditions td'uiliilisation de l' abonnement de vacan -
ces pour les prochaines fêtes de Pâques.

Pour les voyages entrepris k l'aller los 22 et
23 arviril (jeud i et vendredi-saint), le délai à ob-
server avan t de pouvoir utiliser le billet princi-
pal sur les 50 derniers kilomètres de la course de
retour est exceptionnellement abaissé de cinq à
quatre jours. Ainsi , les personnes partant en vo-
yage avec un abonnement de vacances le 22 ou
le 23 avril pourron t regagner leur domicile, dans
le premier cas le 25 avril déjà , jou r de Pâques,
et dans le secon d cas le 26 avril , lundi de Pâ ques.

Plante et alimentation

Un institut de recherches de l'Allemagne du
Sud est parvenu à cultiver une plant e tenant
du lupin , plant e fourragère de premier ordre, et
du soya, qui joue un grand rôle dans l'alimenta-
tion humaine pou r sa haute teneu r en albumine.
Le rendement de cette nouvelle variét é, dénom-
mée « soya-lupin », est de 38 quintaux à l'hec-
tare , quan t i t é  extraordinairement élevée.

avant et se prépare pour la prochaine action.
L'activité n'en reste pas moins vive, car il s'a-
git de nettoyer les zones occupées.

Les forces axistes paraissent se regrouper en
utilisant le terrain et en profitant notaimâment
des oueds, marécages et collines.

Pour la première fois depuis El-Alamein, la
8me armée est handicapée par des obstacles na-
turels, Le rôle des troupes américaines qui
avancent vers l'Est au nord du Chott-el-Dje-
rid gagne en importance, pendant que les trou-
pes du général Montgomery «reprennent haleine.

WASHINGTON, 2 avril. — Le secrétaire
à la guerre, M. Slimson, a déclaré aujourd'hu i
à là conférence de la presse que la situation a
pris désormais une tournure favorable pour les
Alliés en Tunisie.

Jusqu'à présent, les forces de l'Axe ont subi
de lourdes pertes en hommes et en matériel et
les Alliés ont fait des mill iers de prisonniers.
Un nombre considérable de canons, de tanks,
de camions et de véhicules sont tombés aux
mains des Anglo-américains ou ont été détruits.

M. Stimson a ajouté que l'armée de Rommel
.cherche visiblement à effectu er par tous les mo-
yens sa jonction avec les forces du général von
Arnim en Tunisie septentrionale. Si cette ma-
nœuvre .réussissait , l'Axe disposerait encore d'u-
ne armée assez forte qui pourrait inquiéter les
Alliés, d'autant plus que l'ennemi disposerait
en même temps de bases de tout premier ordre.

U faut certainement s'attendre à de nouveaux
combats de grande envergure avant que la cam-
pagne tunisienne entre dans sa phase finale.

Plusieurs divisions américaines sont entrées
en act ion sur ce front et elles contribueront dan s
une large mesure à repousser les troupes de
l'Axe de l'Afrique du nord.

une guér illa contre Jes Allemands. Plusieurs cen-
taines d'étudiants des Universités de Villna et
de Kovno, accompagnés de quelques-uns de
¦leurs professeurs, se seraient joints aux insurgés.

Entre-temps, plusieurs détachements des t rou-
pes «régulières russes auraient réussi à se frayer
un passage au cours de marches nocturnes vers la
Lithuanie et Ja Letton ie où il ont pris contact
avec les insurgés. Des instructeurs militaires
russes organiseraient la révolte.

Pendant une action en commun avec les
if.ranes-ttireurs, un escadron de cavalerie russe a
effectué un raid jusqu 'à Dunabourg où des ca-
sernes allemandes ont été mises en feu.

Il se produit fréquemment que des parachu-
tistes ru sses atterrissent dans ces deux pays et
assument le ravitaillement en munitions et en
armement. Les vivres, Jes produits pharmaceuti-
ques, bandages, munitions, etc., arrivent par des
avions de transport russes.

Toutes (lies conArc-tmesures prises jusqu 'ici
pair l'Allemagne sont restées infructueuses. M.
Raszkitis, l'homme de confiance lithuanien au-
près de la Wilhelmstrasse, a été appelé à Ber-
lin.

La R. A. F. sur Trêves

LONDRES, 2 avril . — Des appareil s des
sections de chasse et de coopération avec l'ar-
mée, en patrou ill e au-dessus de la France et
de la Belgi que , ont attaqué plusieurs trains et
centrales électriques. Quatre appareils sont
manquants.

jeudi après-midi, des bombardiers attaquèrent
sans subir de pertes les ateliers de chemin de
fer et la centrale électrique de Trêves et les
voies de garage de Ehra ng, en Allemagne oc-
cidentale. Les attaques furent faites à basse al-
ti tude et Jes bombes tombèrent sur tous les
objectifs.

Un bombardier n'est pas rentré d'une recon-
naissance offensive sur l'Allemagne du nord-
ouest jeudi matin .

mesures contre le sanoiage
- o  

COPENHAGUE, 2 avril. (Ag.) — Une
ordonnance du ministre de Ja justice interdit la
vente aux particuliers d'aérolit, de dynamite et
d'autres explosifs du même genre. L'ordonnan-
ce entre immédiatement en vigueur et Jes con-
trevenants seront punis d'un à deux ans de pri-
son. Les entrepreneurs sont autorisés à acqué-
rir -et utiliser des explosifs, mais uniquement
sous le contrôle de la police.

Cette mesure fait  partie de la lutte contre les
actes de sabotage qui se sont accrus ces derniers
temps au Danemark.

n 

Des parachutistes anglais
au Danemark

LONDRES, 2 avril. — Radio-Friesland, qui
est sous contrôle allemand, a annoncé que des
parachutistes britanniques ont atterri au Dane-
mark, où ils ont fait sauter une grande fabri-
que. Radio-Friesland s'est plaint de l'attitude
de la population danoise qui n 'hésite pas à col-
laborer avec les parachutistes britann iques.

o 
Le Pape est rétabli

GITE DU VATICAN, 2 avril. — Stefani.
— Le Souverain Pontife, complètement rétabli,
a assisté ce matin au deuxième sermon de Ca-
rême et repris ses audiences habituelles.

Un cargo suédois coulé

STOCKHOLM, 2 avril. — Le cargo suédois
v. Milos » a été coulé dans l'Atlantique. 30
hommes de l'équipage sont manquants. Un au-
tre navire suédois, l'« Atlantic » a coulé à la
suite d'une collision survenue au large des côtes
écossaises. Le « Milos » jaugeait 5000 tonnes
et l'« Atlante » 8000.

o 

Une septuagénaire tombe mortellement
d'un tram

BALE, 2 avril. (Ag.) — Une vieille daim e
de 78 ans , Mme Ida Olender, qui voulait des-
cendre du tram, à Bâle, a fait une .chute et a
été traînée sur quelques mètres par la voiture.
Elle est décédée à l'hôpital des suites de ses
blessures.

i0 
Un ballon étranger atterri t en Suisse

SCHWYTIZ, 2 avril. (Ag.) — Le comm an-
dement territorial communique : Le 1er avril un
balMon perturbateur étranger a atterri à Schlag,
au-dessus du village de Steinen. Il se prit dans les
branches d'un arbre, non loin d'une grange. Un
commandement militaire l'a fait enlever aujour-
d'hui.

o 
Il succombe à ses blessures

LAUSANNE, 2 avril. (Ag.) — Le nommé
Wyatchlaw Perret , sur qui sa femme avait
déchargé son revolver le 24 mars dernier a
succombé à l'hôpital, à J'âge de 37 ans.

o 
La première propagandiste est morte

LAUSANNE, 2 avril . (Ag.) — A Lausan-
ne est décédtee à l'âge de 72 ans, Mlle Julia
Roos, qui fu t  l'une des premières propagandis-
tes à Lausanne, Paris et Londres de la métho-
de de gymnastique rythmique Jacques Dal-
croze.

t
iLa famille IMHOF, à Bouveret , a le grand re-

gret de faire part du décès, dans sa SOînic année,
de leur cher père,

monsieur Emmanuel 1H0F
Ancien gendarme à la Porlc du Scex

après une maladie courageusement supportée , nui
ni des Saints Sacrements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lie u à Bouveret le di
manch e 4 avril , à 9 li. 45.

Cet avis l i en t  l ieu de faire-pari.

LA NEUCHATELOISE
fondée en 1869, vous assura favorablement.

Bris des glaces, oegais des eaux, incendie, vol
Nombreux agents en Valais

Th LONG, agent général, BEX, tél. 5 21.20

ln li è luis
I G. ZOCCA — Place du Midi — SION I
I La Maison spécialisée pour les MEUBLES NEUFS I
if el d'OCCASICN, aux plus bas prix du jour ii

|Bf̂ P| mm mpmm avec comptoir  
et 

glaces,
Hhî K __W___\_\ JWBr noyer , ex.celle.nite
ma—ammm_ _  ̂ aX, Hauseniiann , Gd'Rue 63,
™'J ~^...II «I>»I.U»I Montreux.

A NOS LECTEURS. — Faut* da place, noui
nous voyons dans l'obligation da ranvoyar è
dmmmln la mlla da noir* tauiHef»».



Variétés scientifiques
n y a peu de jours , j'ai revu Je Bullet in de la

<aeiili Vaudoise des Sciences naturelles, (xwmne
IM'OUM, il y a abondance de matières intéressan-

,,, J'ai' ai relevé k l ' i n ten t ion  des lecteurs du
Souvellnt c > , deux t ravaux d'actualité.
L'un de ces deux , qui a pour auteur  William

Dnt
'oit. traite de la combustion spontanée des drè-

i-li". On sait que l'on appelle drèches les résidus

dt* braiserie».
, i_f t , combustions spontanées n 'ont rien dc pht7-

nDinène* extraordinaires ou excoplionnels ; elles
n( j ont «uc les stiwles plus ou moins avancés dc
réactions naturelle» <|ui se développent dans des
•ihiatioin particulières '. Le travai l  de M. Dutoi t
. pour objet le sinistre du 13 septembre 1037 à
U Brasserie Beauregard .à Ij iiisanne , causé spé-
cia lement par la combustion spontanée des drè-
(hes de l'établissement. Cette combustion se pro -
( i . | , i l  dans le grand silo dc rétablissement. Malgré
,ne forte pluie, la fumée s'étendait tout autour

 ̂
Jiftl imcntis , ct son odeur caractéristique était

. .m. n i  perceptible à plus de doux cents mètres.
I, aucun moment ,1a flamme ne fut aperçue. La sur-
face des drèches en combustion se présentait sous
la forme d' un mur noir , très haut et très dur. Au
IJOU I de quelque temps, le mur , attaqué par les
ouvriers , s'est effondré et l'on put constater que,
derrièr e lui , les drèches avaient leur aspect nor-
mal

A la Brasserie Beauregard , les drèches sont sto-
UM dans un grand silo de béton , ayant la forme
(me tour root angulair e at tenante  à l' un des bfl t i-
- i ls .  Lo fond du silo a la forme d'un en tonnoir.

LA MABSON SPECIALE DU VETEMENT _
Confections ¦-— _- ̂ _ 

¦_ 
a— 
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enfantS 
Téléphone 5.43.09 ST-MAURICE Téléphone 5.43.09 

messieurs
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Parc des Sports - Monthey M
I kr ,...1... I „.,«! ¦ iniD A 11 1,...... ... . «a-rilDimanche 4 avril 1943, i. 13 heures

Champ ionnat  valaisan

iRrïSSIY iniiiors - ÎY1011TKEY juin
A 14 heures 4,r> match amical

Lausanne Sports I
___Moj|theyJ
J Cinémas de inflartigny m

Cfliàln ^n nouveau film en couleurs
tlUlIll nvrc Carmen MIRANDA

6-i4 i° Une nuit à Rio-
Pnpçn »v 2 s s

i!! l° Jimmy le Costaud
| et LA CARAVANE DU DESTIN

Mardi au Casino, dernier théâtre valaisan

Casino Etoile, Martigny
Dimanche 4 avril 1943, à 16 h. 30

CONFERENCE
de M. le Dr L.-M. Sandoz de Genève

Comment assurer la sauté de notre jeuaesse
U conférence sera précédée de l'assemblée annuelle de
i Ligue antituberculeuse du district de Martigny.
Entrée libre el gratuite. Les enfanls en dessous de 14

mi ne sont pas admis.

laie mmm
IVIA^TBQNY

Mme CANTON, Calé d Oclodure, <i Martigny-Ville,
•vise ses clients qu'elle a remis son établ issement à M,
Gilbert PIERROZ. Elle profile de celte circonstance poui
'«mercier sincèrement ses nombreux clients pour la con-
fiance qui lui a élé témoignée pendant de longues années,
11 les prie de bien vouloir la reporter sur son successeur.

Mme Emma CANTON.
Me référant à l'avis ci-dessus, j'informe le public de

'-Wligny el environs que j 'ai repris le Café d'Octodure, à
"•rtigny-Ville. Par un service soigné et des marchandi-
•" de première qualité, j 'espère mériter la confiance qu'on
•"idra bien m'accorder.

Gilbert PIERROZ.

BBLTETOS, ABBIGDLTECRS
A T T E N T I O N  I

Ensuite de récents arrivages, nous sommes en
mesure de mettre à votre disposition une certaine

quantité de

BORAX
Manufacture d'Engrais organiques

Claivaz-Gaiiiard - Charrat
Tél. 6.31.22

au centre duquel se trouve l'orifice de sortie de»
drèches , débouchant dans le locaJ de chargement
de l'entreprise. C'est là que les sacs sont remplis
des drèches par simple écoulement.

L'arrivée des matières dans le silo se fait par
un conduit aboutissant k la partie supérieure et
m u n i  d' un dispositif de répartit ion. La capacité du
silo est au maximum de quinze tonnes. Immédia-
tement avant  d'être emmagasinées, les drèches pas-
sent (Lins un appareil de séchage spécial et sont
envoyées par -un courant d' air à la partie supé-
rieure du silo.

Habituellement, les drèches ne séjournent que
peu de temps dans le silo, parce que le débit au-
près des consommateurs (affouragement du bétail),
compense â peu près au fur el à mesure la pro-
duction. En août 1937, une réduction de la con-
sommation eut pour effet une accumulation anor-
male de drèches, avec un stationnement d'environ
trois semaines dans le silo où le sinistre s'est pro-
duit.  Ce stat ionnement se produis it par hasard
dans une période très chaude et sèche.

La combustion est une oxydation qui peut être
soit rap ide, combustion vive , soit- lente. Les subs-
tances oxydables à basse température sont très
nombreuses et très répandues dans l'économie
courante. Ce sont spécial ement les huiles et grais-
ses qui , notamment , imprègnent toutes sortes de
semences, de farines et de fourrages. U est bien
connu que certaines huiles végétales ont la pro-
priété de sécher à l'air , propriété due au fait que
ces huiles fixent l'oxygène de l'air , donc s'oxydent,
soit se résinifient. U faut pour cela que la surface
en .con tact avec l'air soit considérable, condition
qui est réalisée quand J'huile végétale imprègne
une matière , poreuse quelconque : chiffons , pa-

PS 1 Banque Tissières Fils & C
i MARTIGNY

PRETS HYPOTHECAIRES
el sous fous forme», aux conditions L E S  P L U S  A V A N T A G E U S E S

avec toutes facilités pour amortissements et remboursements. — Prêts sur billets

Comptes courants commerciaux

^

Caisse d'EpargneDépôts à terme"3 a 5 ans
aux meilleurs conditions compatibles avec là sécurité des placements

à BA8NES : M. Jules Vaudan, instituteur
CHAMOSON : M. Abel Favra, secrétaire mauiiipal
DORÉNAZ : M. Sylvain Balleys, institut eur
FULLY : M. Maroel Taramaroaz, négociant
ISÉRABLES : M. Pierre Glllloz , négociant

iail, etc.
Rabais par quantité

Pour votre betai!
les

PRODUITS DE CONFIANCE RECOMMANDES

Poudre Ionique, conlre la pica, apériiive et for-
tifiante.

Poudre cordiale, dépuralive, vermifuge, excellen-
te contre angine, pousse, gourme.

Poudre conlre la diarrhée des veaux ef du gros
bétail.

Breuvage purgatif, indispensable après vêlage,
Breuvage lacflgène, augmente le lait.
Pommade contre le quartier, les dartres du bé-

PHARMACIE BORNAND
I. de Ka!bermatlen-de Chastonay Tél. 2.81.39

Pour raisons de famille, à remettre, plein centre de
Lausanne, commerce de

tabacs - cigares
journaux et librairie, de bon rapport. Nécessaire pour frai
fer environ Fr. 30,000.—. Offres écrites sous C. 27235 L
à Publicitas, Lausanne.

I 
Prêts ghypothécai res I

aux conditions
les plus favorables

Caisse d'Epargne
du Valais

à Sion
ou chez ses agents et représentants

pier , sciure ou bois ; soit lorsqu'elle est -un cons-
t i tuan t  de semences, farines ou fourrages.

I-e mu.lt de bière donne environ par 100 kg. 130
kg. dc drèches humides avec 75-80 % d'eau. Ces
1.30 kg. <ie drèches humides se réduisent à 33 kg.
dc sèches. Ce-Iiles de la Brasserie Bea-ur-egard
avaient une densité de 0,27 et une teneur mini-
mum de 3,4 % de matières grasses.

Ges drèches stockées ont été surchauffées au
cours de l'été précédant le sinistre. 11 y eut accu-
mulation de chaleur et l'humidilé aidant, l'oxyda-
tion s'est produite. La chaleur en s'accumulant a
provoqué la combustion spontanée. H est évident
que ce sont les matières grasses qui ont joué le
rôle principal dans ce phénomène. L'auteur a coin,
piété ses enquêtes sur le terrain par un travail de
laboratoire qu 'il n 'y a pas lieu de résumer ici. Il
résume toutefois ses observations : quantité con-
sidérable accumulée, durée prolongée du stockage,
température extérieure éJe-vée. Cola se réduit à des
précautions à prendre .pour éviter ou atténuer l'ac-
cumulation die chaleuir dans les stocks. L'auteur
lenmine par un appendice où i-1 passe en revue ies
principales théories sur l'oxydation des graisses.
Les huiles siccatives s'oxydent rapidement. Il passe
ensuite en revue la idécomiposition et l'altération, des
matières grasses et le rancissement des liuiles et
graisses.

Dans un autre .travail , illustré de vignettes, MM.
A. Barbey et P. Bovey émettent des observations
sur la biologie et les dégâts d'une chenille Tor-
deuse du Peuplier.

La Tondeuse du peuplier est un miorolépidoptè-
re, diu genre teigne , qui fut  observé dans les pé-
pinières d'Yvonand où l'on cultive spécialement une
race de peuplier très appréciée du genre Cardin.

Four de boulangerie) pâtisserie meai"
uaoeur et gueulard combine

indirect et direct
50 % d'économie, pour foutes transformations et
réparations en tous genres, adressez-vous en toute
confiance à

Jacques ANTONIOU, constructeur
Tél. 4.23.96 MONTHEY Tél. ̂ 4.23.96

Références à disposition

A VENDRE
à Chalais : 1 chalet comprenant 5 chambres, cuisine, salle

de bains, cave, grange-écurie et env. 800 m2 de
terrain arborisé.

à Réchy : 1 appartement de 4 chambres, cuisine, grange-
écurie, remise, 4000 m2 de terrain environnant.

à Sierre : 1 appartement, constr. madrier, comprenant 1
grande chambre, 1 réduif, 1 cuisine et une grange-
écurie.

à Bramois : 1 petit appartement.
Entre Sierre ef Salquenen : 1 inculte facilement exploita-

table pour vigne, de 16200 m2, installation d'arro-
sage, route à camion.

à Brles-Vercorin : 1 verger de 5000 m2, env. 120 abrico-
tiers ef pommiers.

à Chandolin : Café-Resfauranf avec concession d'auberge.
A louer : à env. 1000 m. altitude, bonne situation, 1 café,
à Vereorin : 1 mayen, 50,000 m2, 30,000 m2 forêf, 20 mille

m2 prés fauchables.
Demande à acheter :

Vignes de 500 à 800 foises, région de Sierre.
Pour tous renseignements, s'adresser à l'Agence Immo-

bilière de Sierre, Martin Bagnoud. Téléphone 5.14.28.
Vente - Achat - Location - Gérance - Renseignements.

LEYTRON : M. Albert Luisier
MONTHEY : M. Benjamin Fracheboud, avocat
ORSIERES : M. Louis Rausis , négociant
SAILLON : M. Raphaël Roduit, négociant
SAXON : M. Prosper Thomas , ptéftt,

et M. Georges Gaillard, né go ciant

Expédition partout I

i de la Riponne

Pédicure
Osrtiiopéflile

diplômée
MASSAGES - VENTOVSES

Reçoit tous les jours : ,
3, Rue des Châteaux 3,
à côté de la Boucherie

Peter, dans la cour,
SION H. Kreutzer.
Elève de MmB Zahnd-Guay.

jeune fliie
pour aider au ménage dans
café k Martigny. Faire offres
au Nouvelliste sous H. 3778.

Droguerie Centrale iSSmSS 'l^

Questions
d'organisation ?

Faites appel à Rufl L'expé-
rience de nos spécialistes esl
à votre disposition.

Comptabilité Ruf Société Anonyme
Lausanne. 15, Rue Centrale, Téléphone 2 70 77

Petits oionoos
> m a planter, 1er choix, ou prix
^gjj officiel.
^̂ a Se recommande Girod Ur-
_ WW I bain, Outre-Vièze s. Monthey.

On a observé en Valais une Tordeuse de ce genre,
mais heureusement assez rare. Des recherches fai-
tes au laboratoire par les deux auteurs, il résulte
que l'on connaît ce qui suit :

Les papillons de cette -teigne volent durant la se-
conde quinzaine de mai jusqu'en juin. Ils sont cré-
pusculaires et pondent leurs œufs à la face supé-
rieure des feuilles, le long des nervures. Les che-
nilles éclosen.1 après une période d'incubation d'en-
viron qu inze  jours. Dès son éclosion , la petite che-
nille émigré sur la tige de la pousse et se nourrit
en entamant l'épidémie et le parenchyme cortical,
y creusant une cavité en cuvette qu'ialle recouvre
d'un voile soyeux aggl u tiné d'excréments. Les pre-
miers dégâts sont peu apparents. La chenille se
développe très lentement jusqu 'en automne, pour
atteindre 3-4 mm. de long quand vient l'hiver
qu'elle passe bien au chaud dans sa cavité soyeu-
se. JSlle reprend son activité très tôt au printemps,
vers la .mi-avril , en attaquant le bourgeon termi-
nal de la tige, encore à l'état dormant. A Y-vo-
nand , sur 188 plants de 4 ans , contrôlés en 1938,
111 portaient les atteintes de l'insecte. Avec la
guerre, on sait que les bois de peuplier ont pris
en Suisse une grande importance pour remplacer
certains bois exotiques, principalement dans l'in-
dustrie du papier et des allumettes.

Le mal causé par la Tordeuse est encore insigni-
fiant, mais l'airticle en question constitue une invi-
te à ouvrir l'œil. On sait que l'engeance teigneuse
profite de tou tes les occasions favorables pour se
répandre et foiso nner ensuite à notre détriment. Le
plus petit avertissement peut avoir d'heureuses
conséquences... et la moindre ina ttention peut être
suivie de mécomptes point négligeables.

Alpinus.

Lisez nos prix
nous e nvoyons à choix nos Jollll «t bonne» montres pocha
et montres-bracelets daines et me.sieurs, f 5, 16
rubis, à Fr. 19.--, 28 , 36 , 48 i 5o« .
Montres bric, étanches incass. antim. fr. 26.

Jg.So , 48,— à fr. 160 
Chronograp hes 17 rubis fr. 68.— i fr. 18c

En or fr. l55.— à fr. 290.—
Montres poche pour -orti traraux fr. 8.80, 18.

27—, 38— , 48,—, 55 
Tout «at garanti S an*
CONFIANCE ET QUALITÉ

Réparations tous genre*
HORLOGERIE DE PRÉCISION

n.ceiest. BEOCHAL neieinonii (j.b.)

Coniervol-Ion parfait» par f*Gcuxin4oC
Envois contre remboursement.
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vous faites travailler l'Industrie du Pays ï

I La Fabrique de Draps valaisans, à lion
%. informe les intéressés qu'elle est autorisée d'accepter la part réservée aux propriétaires de moutons pour leur usage.
* domestique. — S'adresser à la Fabrique à Sion, Jossen & Imsand, Tél. 2.20.65.
f, ¦ ¦ ¦|'i /̂ ;-̂ ^̂ "a(j î̂ :̂, t^'iitd (̂ peuvent être envoyés port dû.
? 

¦ ¦ : ' 
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fOTARTIGNY

uenie IH ewn
' Le samedi 3 avril prochain, à. 14 h., à l'Hôtel .dès
Trois ^ Couronnes, â Martigny-Bourg, M. Léon ,' .P'é-
1oud, négociant, â Ravoire, exposera en vente, par
voie d'enchères publiques et' volontaires : ,56$ vignes
«t mazot sis au « Sommet des Vignes >(, << Chiinl>-
portay » et « Bellaines », d'une surface, de 1450, mi
550 m2, 300 m2 et 4Û0 m2, etc.

Prix» Bt conditions à l'ouverture des enchères ; le
vendeur accordera toutes facilités de paiement.
.; P. o Georges SAUTHIER, notaire.

L# tisasus les plus, épais,
les plus grandes et les plus lourdes
pièces, se travaillent avec aisance
sur l'ELNA. De fabrication exclusive-
ment suisse, cotte nouvelle MACHINE
A COUDRE réalisée- à Genèy^ jiàr '

TAVARO S. A. se caractérise, outre
son. élégance, par une solidité, une
robustesse ' à toute épreuve. Qui
connaît ce chef-d'œuvre de là ittéca- ' .
_ î . . ,*y.
nique de précision suisse, comprend
aussitôt pourquoi .p lus , de JO.000 'à
ELNA furent vendues en Suisse Vannéa
passée. Portative, électrique, mUrde' ':
d'un dispositif antiparasite,, possé-
dant- .un ...bra-as libre!', . l'EIiNA^ ne; .

consomme pas plus de courant.: ,
qu'une ampoule de puissaiteé rnb-l
yenne. En outre, sa teinte verte
agréable aux yeux, sa lampe encas-
trée, sa mallette qui se transforme
en înj t-Qusnçmain en table de travail ,
pratique, parachèvent ses agréments.
Démçn^tr^tiprv. iaang^ engagement à

domicile ou au siège
.* . -rv - ::. -'..- >;. - --ai .

de l'agence la plus
proche. S ans de
garantie !

coud, rep rise, brode ... à merveille .'.
TAVARO - Représentation S. A,

S I E R R E
Av. du Marché Téléphone 5,10.69

Moiiln Uniuerse
Une petite machine
qui vous rendra de

¦ ;' grtrids-- services?- :

^Permet 
de moudre: Yilé,;.«f

bien, lin, moyen ou gros-
sier : froment, maïs, orge,
avoine, haricots, épices,
etc.
Fr. 22.90, impôt compris.
Demandez prospeclus D.

Pain un
Fers

MONTHEY
! . V - ¦-

Sous peu : Moulins a os
efà flavW "" '7

l
'- x4 Ê̂  ̂ LA TOILEafHE - Pensionnat dn Saaé-CiBaT

__ B__ \ W_ _ 1 1 JKÊ VB J Ecoles : professionnelle , commerciale et ménagère.
. > / im IssW M KS I /sttsfiffi* f̂fiirfflTiMr Cours spéciaux avec diplôme pour élèves de lan-
' ., ' Sm j f t ,  w§ I Jmt By gue allemande. Musique, langues. Arls d'agréments.

wasW 8 B WK So \\mal\\\ mT Climat très bon. Prix modérés.
-• ' aSamB Sa» 1B8 Hr Début des cours : avril el octobre
' fl &MM HB ^83 -W BÊ mr

 ̂ Prochaine rentrée : lundi 3 mai
MNBB ak 

 ̂
NI B̂ Prospectus détaillé auprès de la DIRECTION

.̂ MHMB v-:g' T$g4 y.ê>impa,mk
V̂ X S. mmm\m\W$^ -̂°̂ ' I TWW M.»̂ ^̂ "̂ "' I *

-O-̂ SN. ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ -V 
"""*"•*— Costume ville habillé, Fr. 95.-, 125.-, 145.-, 165.-, 185.-

>̂ \\ t̂H^̂ Ŝ MBH ĵjtt lti. Costume sport , laine, r-r. 7G.—, 98.—, 110.—, 123.—.

¦̂Cy*-̂ ». ̂ sKftam >̂-N.̂ >BÊ sssW Manteaux pluie el mi-saison pour clames el messieurs

¦̂a^̂ a^ia^^^V^atlw  ̂
Fr" 25'~' 45,—' 65,—' 8S-—' 125l~~-

^̂ ^¦̂ aa^P**\ ^̂Ŝ Wk. ^̂  
Coslume tailleur, coupe façon habillée el sport impecca

^*yV _^ -̂̂  ̂ ble, Fr. 75.—, 85.—, 95.—, 125.—, 150.—.
m _t M ____¥ ____ Tous ees vêtements peuvent être coupés à vos mesure,
m B Km H j&3| avec essaijaijc , ¦•.uns auumentation r/ , - / ;;-/.. .

f̂mmË ËÉBadrm mJa kk\\È f W W  tes SU """ Grand choix: de splendide: draperies ani/ laiscs , pour dn
m m m f̂fyjm mjm ÊSr fis E 1«| f_\f •* fi l:"' x ' ' cas/unie ville - sport
L̂ m m ¦ru |rï 4Ll __ \W lH»/ >7 /Wf  / a' costume tailleur - manteaux dames.

%/ x " ' */£(// AC» C ' DES PRIX D'ETAGE /'. L A  QUALITE
27 v •'*' l ûîi* ' .' .- •¦

SION, Place du Midi Chèques postaux II c 1800 ' -̂.̂ ^̂^̂ ^— , -̂  - ' JMMHHPT^ ,,.
f VEfEM!5iyTSj |>-*

| 11, rue Haldimand Mer wg||« LAUSANNE,.
En face Maison Pamblanc

S 
GARAGE GAIS S. A. ^̂  g.Hôna
MORGES TRéu.É 7de27L7T8nne BullulOo IIGIVISIIO

) Représentation officielle i M B E R T Pièces de rechange triangulaires, J«»P'égnés à l'Aluminium-
> «- .--ï w -. s . SIHco-FIuorlaToutes réparations des camions suisses et étrangers , . .. ..Durablllté et grande valeur antiseptique

OUVRIERS SPECIALISES . „.' AŒPFifRII h m
—
^̂^̂^̂^̂ , 

SJO N
mSSm^ ŵ^^Sll/^ Ẑ^0

f
X ^ /̂ '̂  cXléf l̂ t-if i tô' '' P.-S. — Nos bureaux et magasins ont été

Ŝ^̂^ ^̂ ^̂^ ^AXX ^ -dXl7 'in 1°° transférés à l'Avenue 
du 

Midi.
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